
le témoignage de Bernard  qui a un BAHA.  
« A la suite d’otites chroniques et d’un neurinome de l’acoustique, je n’entends plus que par 
un seul nerf auditif. 
Avant, je portais des lunettes auditives à conduction osseuse. 
Elles étaient lourdes et faisaient mal au crâne. 
J’ai subi une opération avec la pose d’un encrage dans le crâne, la vis qu’on vous a 
montrée, et donc  avec un pilier dépassant de la peau. 
Il a fallu attendre trois mois pour que l’implant soit bien installé dans l’os avant d’installer 
l’appareil. 
Le BAHA, c’est un vibreur qui est clipsé sur le pilier. 
C’est très léger, on ne le sent pas, le réglage est très simple, il amplifie bien, c’est simple, c’est 
solide. 
Les inconvénients : cela peut tomber, cela peut s’arracher, notamment en enlevant un 

chandail ou quand quelqu’un le touche. 
On peut mettre une sécurité avec un fil épinglé sur les habits. 
C’est analogique, pas numérique, il n’y a pas de position T. 
Actuellement, le BAHA vient de se vendre à Cochléar, qui a créé un nouveau modèle, 
Divino. 
Celui-là a la position T et c’est un numérique, j’aimerais bien l’essayer. » 
 


